
L’Europe a besoin avant tout d’un effort de pensée 

 

 

 

Avant de vous présenter mes remarques sur "l’avenir de l‘Europe", je voudrais vous faire part 

d’une conviction fondamentale : 

 

Pour réussir son union, l’Europe a besoin avant tout d’un effort de pensée. 

 

 

Pourquoi cette nécessité de la pensée ? 

 

- parce que la difficulté de la tâche, qui consiste à unir pacifiquement 500 millions d’habitants, 

résidant dans 27 Etats différents, est sans précédent dans l’histoire de l’humanité. 

- parce que cette tâche s’inscrit nécessairement dans la durée, et que la pensée est 

indispensable pour anticiper la durée. 

 
 

D’où la nécessité d’un effort de pensée, de ce que j’appellerai une "vision conceptuelle". 

 

Or au cours des dernières années, cette "vision conceptuelle" a été trop faible et trop floue pour 

gagner le soutien de l’opinion publique, et pour éclairer l’action des Institutions européennes, 

Conseil, Parlement, et Commission. 

 

C’est à cette situation que nous devons remédier. 

 

 

 


